Invocation

Le Printemps, Nathalie Celle Guillard

pour voix et piano
musique: Jean-Christophe Rosaz
texte: Francois-René de Chateaubriand
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Invocation

inspired by Frangois-René de Chateaubriand
Nathalie Celle Guillard's painting "Le printemps"’
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Je voudrais célébrer dans des vers ingénus

Les plantes, leurs amours, leurs penchants inconnus,
L’humble mousse attachée aux vottes des fontaines,
L’herbe qui d’un tapis couvre les vertes plaines,

Sur ces monts exaltés le cedre précieux

Qui parfume les airs, et s’approche des cieux
Pour offrir son encens au Dieu de la nature,
Le roseau qui frémit au bord d’une onde pure,

Le tremble au doux parler, dont le feuillage frais
Remplit de bruits 1égers les antiques foréts,

Et le pin qui, croissant sur des gréves sauvages,
Semble 1’écho plaintif des mers et des orages :

L’innocente nature et ses tableaux touchants,
Ainsi qu’a mon amour auront part a mes chants.

I would sing in simple verse

the plants, their loves unknown, Their hidden inclinations,
The humble moss that clings to fountains’ vaults,

The grass that spreads its carpet o’er the meadows green.

Upon these lofty heights, the precious cedar,
Perfuming all the air, reaching toward heaven’s lands,
To offer up its incense to Nature’s God above;

The reed that trembles by the edge of a limpid stream,

The aspen, soft of speech, whose fresh leaves
Fills the ancient forests with gentle sounds,
And the pine that grows upon wild shores,
Seems the plaintive echo of seas and storms

The innocent Nature and her moving scenes,
As well as my love, shall share in my songs.



